
1er Dimanche Carême B, 21 Février 2021  

Gn 9, 8-15, Ps 24 (25), 1Pi 3, 18-22, Mc 1, 12-15 

Chaque année, le premier dimanche de Carême nous rapporte le baptême 
de Jésus et le temps de silence dans le désert poussé par l’Esprit. En cette année 
B, c’est dans l’évangile de Marc que cet épisode nous est rapporté. Le texte est 
très court, il est en lien avec les deux autres lectures de ce dimanche. La 
première lecture, du livre de la Genèse, nous parle de l’Alliance que Dieu a 
contractée avec Noé à la fin du déluge. Saint Pierre, dans sa lettre, la deuxième 
lecture, fait le lien entre Noé sauvé des eaux et notre propre baptême. Et les 
quelques lignes de l’évangile commencent par nous dire que Jésus reçut le 
baptême de Jean puis fut conduit au désert.  

Pour Jésus, du début de son ministère, après son baptême, jusqu’au jour 
de sa passion, c’est l’Esprit Saint qui travaille en secret, qui le pousse du désert à 
la ville. Et nous sommes invités à comprendre que ces 3 étapes décrites par 
Marc sont celles de notre vie chrétienne : dans la puissance de l’Esprit Saint, il 
affronte le mal victorieusement et réconcilie la création, et annonce la Bonne 
Nouvelle. Marquée du sceau de l’Esprit Saint au baptême et à la confirmation, 
nous entrons dans le combat de la foi. Même si nous avons été baptisés tout 
petits, nous savons qu’il nous faut sans cesse ratifier, confirmer, dire «oui» à 
notre baptême, découvrant ou redécouvrant l’engagement qu’il implique. Il 
s’agit de dire «oui» à cet amour de Dieu qui nous est sans cesse offert. 

En plus, Jésus est poussé au désert non seulement pour y être tenté, mais 
aussi célébrer l’alliance avec son Père, et y repartir pour accomplir sa mission. 
Jésus est seul au désert : Jésus vit pendant quarante jours en homme spirituel. 
Dans cet univers spirituel, il rencontra toutes sortes d'esprits : des esprits 
mauvais, rebelles (Il fut tenté par Satan), mais aussi des esprits fidèles et 
obéissants (mais cependant, les anges le servaient).  

Il en est de même pour nous, dans notre vie de tous les jours. Tout 
d'abord, nous pouvons être tentés par le démon et ensuite, au cours de notre 
journée, nous serons souvent - pour ne pas dire « toujours » - aidés par les anges. 
N'oublions pas donc de prier chaque jour notre ange gardien : il est unique, car, 
seul parmi les anges, il a reçu de Dieu le don de nous connaître intimement. 
Pensons aussi à tous les anges qui servent notre cité, notre ville, notre région, 
notre pays ou notre foyer... Mais, attention ! Nous, nous ne sommes pas nous-
mêmes des anges : nous sommes corps et âmes, liés aux réalités matérielles de 
ce monde ! Aussi, tout ce que nous pouvons et tout ce que devons faire par 
nous-mêmes, il faut que nous le fassions d'abord du mieux que nous le pouvons, 
confiant ensuite aux anges, nos amis, le soin de parfaire nos actions ou de 
corriger toutes les bévues que nous aurions pu commettre.            - Père Samy S. 


